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La  rareté  de  nos  anciens  chansonniers,  qui,  comme 
tous  les  livres  destinés  à  courir  les  rues,  n'ont  pas 
été  pendant  longtemps  jugés  dignes  d'être  conser- 
vés; les  prix  extravagants  qu'ils  atteignent  dans  les 
ventes ,  et  la  disparition  d'une  partie  de  ceux  qui 
existaient  autrefois  dans  certaines  bibliothèques,  ont 
amené  la  reproduction  en  fac-similé  de  quelques- 
uns  de  ces  recueils. 

Nous  citerons  :  S' ensuyvent  plusieurs  belles  chan- 
sons, etc.,  chez  Vivian  de  Genève.  S.  D.,  réimprimé 
dans  la  collection  de  M.  Sylvestre  en  1836.  La  Fleur 
des  chansons,  réimprimée  dans  la  collection  de 
M.  Techner  et  depuis  en  Belgique;  mais  ces  exem- 
ples ont  été  peu  suivis,  parce  que  ces  reproductions, 
quoique  toujours  assez  chères,  couvrant  rarement 
les  déboursés,  la  librairie  refuse  avec  raison  de  s'en 
charger,  et  que  les  amateurs  qui  les  ont  fait  paraître 
à  leurs  frais,  sentent  leur  zèle  se  ralentir. 
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Malgré  les  difficultés  que  l'on  éprouve  à  se  pro- 
curer même  de  bonnes  copies  de  ces  sortes  de  recueils, 
nous  avons  été  assez  heureux  pour  en  réunir  un  cer- 
tain nombre-,  nous  en  reproduisons  aujourd'hui  un; 
s'il  est  fait  quelque  accueil  à  ce  nouvel  essai,  nous 
pourrons  en  donner  quelques  autres. 

Comme  plusieurs  de  ces  petits  livres  sont  sans 
lieu  ni  date  de  publication ,  que  leurs  titres  sont 
souvent  identiques  et  toujours  assez  longs ,  nous 
avons  pris  la  liberté  d'ajouter  à  quelques-uns,  en 
dehors  du  texte  j  une  lettre  comme  point  de  recon- 
naissance pour  les  citations  que  nous  pourrions  avoir 
à  faire,  quand  une  chanson  se  trouve  dans  différents 
recueils  avec  des  variantes. 

Le  recueil  que  nous  offrons  aujourd'hui  portera 
la  lettre  A. 

Celui  publié  par  M.  Sylvestre  la  lettre  E. 

Celui  de  M.  Techner,  la. lettre  F.,  etc. 

A.  PERCHERON, 

7,  rue  Mazarine. 
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premièrement 


{[î.t  ne  scag  pas  que  ce  sera  l)ee  îneus  Ijetas 

€n  mesbatant  par  uu<j  lieu  umbrageu* 

3ag  un  am$j  plain  be  granî>  fcoleauce 

2Ume?  moj>  belle  margot 

ffe  rou  seu  va  bêla  les  motte 

3e  me  repens  fce  uous  auoir  agmee 

Ca  reponee  îre  la  fcame  sus  ie  me  repcus 

De  bien  ajmter  te-te  iure 

Halle?  plus  an  bugs  iuuer  frère  ganltier 

ffiame  uenns 

Cas  mon  amg  le  soutenir  be  uojïs  mg  tue 

tte  suis  te  pas  bien  malljeurcur 

jjmnr  auoir  mis  la  main  au  bas 

3e  mg  plains  fart  amours  mont  rue  ius 

©amour  ie  suis  î>esl)eritee 

2tmj)  sauffre?  que  ie  uous  aymc 

De  mou  triste  et  besplaisir 
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{[Suis  bespnis  trous  sepmaincs  eu  ca. 
Q;(ê  uc  scaij  pa^  que  ce  sera  ijee  bicu*  fjelas 
03e  6oulou6  estre  bien  Ijeureiu 
iUais  maintenant  suis  malljcurcns 
.fortune  sou  tonr  cljange  a  l)ee 
C_Oespnts  t)U0  peu  be  temps  eu  ca  l)ee 
3auoos  acquis  et  couqueste 
•  Une  bame  be  granb  beanlte 
JJour  ce  qua  son  #re  me  trouoa  l)ec 
fljDespms  alors  que  me  pria  l)ee 
3e  lug  aoois  mou  amour  bonne 
ittais  elle  ma  mal  guerbonue 
Car  puis  en  après  monblia  Ijee 
fTSa  bonlce  amour  me  bcsira  Ijee 
É)elas  madame  quest  cecg 
$Jas  ne  me  soulies  faire  ainsi 
tte  seau,  qui  me  confortera  l)ee  ; 
flores  rudement  si  me  ala  Ijee 
De  mou  amour  oons  naître?  pxnnt 
Congé  uous  bonne  be  tout  point 
Jpuis  après  elle  sen  ala  l)ee 
f[Sns  qui  ueult  aumer  il  faut  qt  soit  togeul* 
/j;tt  mesbataut  par  tmcj  lieu  umbrageuï 
w3e  reucontrogs  auprès  bune  fontaigue 
Une  bame  be  très  granbe  beauté  plaine 
Ctui  se  mirogt  et  pûjnout  ses  cljeoeulï 
f[3ouos  sou  cljant  qnest  tant  melobieur 
Cent  mille  fois  plus  boulr  que  une  seraient 


€lle  a  la  nois  plus  clcre  et  plus  sereggue 
€lung  auge  na  qui  fust  nenu  fces  cieuls 
{[3e  re^arîïi^  son  maintien  gracieuls 
©t  sa  façon  tant  Ijouueste  et  Ijumatue 
€t  ta  trouuag  en  tout  si  sonueratue 
®ant  que  ienfuj  tout  raugse  mugis  bien* 
{[CUiantmapprocIjag  fcelle  pour  ta  neotr mieul* 
ïlug  rljenalier  courant  a  grosse  alaine 
€a  tnnt  saisir  sur  sou  cljeual  lenmaine 
3e  fcemeurog  bien  triste  et  fcoloreu* 

{[Sus  uostre  beauté 
Q?2lg  un  amg  plein  Se  granfc  fcoleance 
(021  qui  tag  fatct  souffrir  beaucoup  fceunug 
JHats  maintenant  tanrag  pitié  fce  lug 
Car  cest  le  plus  courtogs  qui  sait  en  fr ance 
{[Jranc  et  logal  reprens  resiongssance 
3e  ne  te  ueus  plus  faire  tant  languir 
<&yi  en  amours  ne  seras  plus  martgr 
<£u  mog  auras  en  brief  conualescencc 
{TCougtemps  g  a  que  tu  es  en  ta  ÎJance 
Des  suffretens  et  lauguissans  aussi 
illais  maintenant  tu  trauueras  mercg 
IDoresnauant  tu  auras  audience 
{[Camge  plus  ne  te  fera  greuance 
<2t  toi  qui  as  este  tant  fcoulenreu* 
Miens  teu  uers  mog  ie  te  ferag  logent* 
€n  te  donnant  be  tes  mauU*  allégeance 
{[flous  en  irons  la  fresclje  matinée 
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(Entre  noua  fceu*  prendre  uoatre  fceaîmit 
<£n  escontant  le  roaaignol  tant  îmvt 
3u  iolu  boia  par  beaaouba  laramee 

"f[(£l)anaouuouueUe 
ÇlftyM?  moy  belle  margot 
<lj?uiaque  uoua  ap  tant  agmaîie 
Ctue  ien  auia  fceneuu  fol 
3eu  ag  perîw  le  parlât 
{[Si  pa$$t}  par  fceaana  noua 
€tmamjje  belle  margot 
Si  paase?  par  cl)ej  noua 
3e  tîoua  ÎJonrao  a  gouttât 
3e  uoua  fconuerao  î>e  nos  ctyoulj 
<ët  fce  noatre  bieu  aallat 
f[$i  uona  uoula  înre  twg  mot 
€t  ma  mjje  belle  margot 
Si  uoua  uoula  frire  tmg  mot 
3e  uoua  bouneray  t)ea  aonliara 
D^6  aouliara  fre  cuur  i>e  bieuf 
De  U4cl)e  rataconnat? 
CTSi  uoua  uoula  faire  tmg  cop 
(£t  ma  mge  belle  margot 
Si  uoua  uoula  faire  tmg  cop 
iflerbe  ne  uoua  î»irag  paa 
3e  uoua  fronrag  ung  cotteron 
ftout  fourat  fce  taffetaa 
t[2l}}me$  noua  belle  margot 
J3uiaque  uoua  auona  tant  aymafce 


itàctes  nous  ntifl  bon  cljaufteau 
(Ear  nous  sommes  bien  malade 
fpinUre  chanson  uonoelle 

£<g  rog  sen  ua  bêla  les  mens 
31  g  mènera  force  piétons  (bis) 

3ls  gront  a  granft  peine 
£a  lagne  la  lagne  mu  fault 
£a  lagne  mg  fault  la  lagne 
J[Ces  espagnol?  nous  uous  terrons       (bis) 
Ce  rog  fce  frauce  sentirons 
flous  en  aurons  le  peine 
Ca  lagne  la  lape  m\)  fault.  te. 
C[2l  no?  maisons  uug  mouton  (bis) 

®onfcre  te  fault  a  la  saison 
Jpour  en  auoir  la  lagne 
£a  lagne  la  lagne  mg  fault.  te.  (bis) 

C[JHa  mge  auoit  nom  ieljauneton  (bis) 

€lle  au  ait  uug  si  iolg  corn 
€t  ttg  auait  point  fce  lagne 
Ca  lagne  la  lagne  mg  fault.  te.  (bis) 

t[€ellug  quifist  eeste  cfyauson 
€e  fust  ung  gentil  eompaignon 
litestu  estoit  fce  lape 
€a  lagne  la  lagne  mg  fault.  te. 
Q?<g  me  repens  î>e  uous  auoir  agmee_ 
OJtots  quaultrement  uaoej  uoulu  mo  bien 
€t  qm  tamais  uous  ne  lug  fistes  rien 


Cljosc  qui  fnst  an  gre  fce  sa  pensée 
f[Cest  grant  follie  û  créature  née 
Elc  tant  agmer  cljose  qui  nest  pas  sien 
Kn0  tour  sen  va  après  lautre  reuient 
amours  sen  uont  comme  fait  la  raser 
f[Zn  engbe  estre  fine  faulce  et  rusée 
Car  a  cljascun  tu  far?  fce  bcanl*  scmbUns 
&u  ne  fat?  rien  si  lardent  nest  fceuans 
31  ten  faudrait  pour  fournir  une  armée 
<[3u0e  logal  qui  scauej  ma  pensée 
3e  uous  supplie  et  requiers  tjumblemeut 
Ctuenuers  ma  mge  facte?  lappoiutement 
21  scauotr  mont  sell  a  sa  foi  faulcee 

fTCa  responce  fce  la  fcame  sur  la  încte  chanson 
g*j<£  te  repeus  be  mauoir  trop  agmee 
JCdax  plus  qua  mog  ie  besire  ton  bien 
@t  ne  te  fist  oneques  refus  fce  rien 
par  maintj  bons  tours  tag  monstre  ma  pensée 

C^mK  a  tort  ie  suis  fce  toj  blasmee 
0g  a  ton  plaisir  ne  sus  trouue  mogen 
3e  ntn  puis  mattj  Ijelas  tu  le  sce?  bien 
Car  tour  et  nugt  suis  saus  cesse  espiee 
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fT^euse  a  lennug  que  tag  fcestre  enfermée 
Dans  la  maison  ou  rigueur  me  Mien 
fllais  tnaulgre  tous  mou  cceur  se  bit  tien 


Jatte  avec  tog  tonionrs  sa  bemouvee 

leal 
f[Çti  par  espoir  uestots  réconfortée 
Ca  mort  pieca  maroit  mis  a  néant 
Comme  logseau  qui  ùebaus  la  cage  on  Mien 
Dogs  expiant  pour  faire  me  escljapee 

comment 
{[Repeu  tog  boucqnes  fce  me  ueaxr  maltjeuree 
Cos  repentog  be  mon  pttens  maintien 
©t  ne  te  plains  si  amour  nous  entretien 
puisque  rest  mog  qui  suis  la  plus  greuee 
GSfè  bien  agmer  ie  te  iure 
^©tue  nulli  point  ne  mg  passe 
©tuant  mg  soutient  ibe  ta  grâce 
ÏDe  te  ueoir  le  temps  mg  bure 
CCI  se  fortune  mest  contraire 
®t  sur  mou  fort  euuieuse 
(Bile  mest  si  très  facl)ense 
due  a  mou  gre  ie  ucu  pnis  faire 
t[3agme  mieul*  eetre  bergère 
©arîiant  brebis  eu  pacience 
®tue  fcestre  régente  ne  cl)ancetliere 
<2n  îmugter  fce  ma  conscience 
fljSi  fortune  iag  fortune 
®u  ne  quiers  fors  que  ie  meure 
Si  ie  uag  qui  me  sequeure 
3e  mourag  pour  lamour  îmne 
f[€tui  bien  agme  tarî)  oublge 


Oublier  te  ne  nous  pat* 

Car  fte  longtemps  nous  au  choisie 

Pour  ma  maîtresse  d  amge 

^Jylultre  cljanson 
çn^Ule?  plus  au  bogs  iouer 
Jlirere  gaalttcr 
2Wfc  ieljanue  la  mojmessc 
flous  j)  avq  trop  este 
<£ont  cet  este 

2U>e?  gaiane  les  pouquettes 
(Tourloitrette  et  Igronfa 
f[€Ue  seu  ua  tous  les  matins 
3ur  anaustins 

&l)c7  tmg  mojme  qui  la  guette 
f[Ct  Ma  elle  sen  na  nrao  fcieu  l)etas 
21  saint  tacques  cljej  un  prestre 
f[€lle  a  tronue  ses  amjjs 
Élut  luj)  ont  promis 
lilne  cotte  uiolette 
^ourlonrette  et  tyronfa 
{[ittais  elle  ne  la  pas  eucor 
Jpar  sainct  mort 
Soutes  fois  quelle  la  souljaitte 
f[ttest  il  pas  bien  malostru 
Ce  goguelu 

31  cujrôoit  quelle  fust  secrète 
flillais  Ion  ouamnst  bien  son  cas 
tirau  fcieu  l)elas 


€lle  a  couru  lesgmlletes 

d<EUe  senfcormtt  fce  uouoeau  au  batteau 

€lle  eu  eut  mal  a  sa  teste 

Croule?  flous  ouyr  et  scauogr  pour  iout  orag 

tint  la  chansonnette  a  faicte 

Sont  estre  trogs  rompaignons  t>e  veuo 

©un  ont  toue  leur  taquette 

<jv2lme  oenus  Donne?  mog  secours 

£j<&t  touissances  Mamours 

©u  fce  bien  brief  te  ftntrag  mes  iours 

Jpour  uous  agmer  cfycre  Dame 

3e  fais  plus  5e  mille  tours 

JPour  uous  trouuer  rljere  amge 

Suis  venu  subito  tout  plaisant 

€lue  me  oeutlUe?  estre  accordant 

fTIDemg  suis  mort 

€u  langueur  ie  ois 

€t  en  languissant  ie  gémit } 

Car  De  tout  point  ie  6uis  tout  alegug 

(Et  en  bas  mis  cl) ère  îmme 

Se  ne  pense?  a  mes  bit? 

Preue?  mes  cris  et  mon  amour 

€Xui  se  partira  ï>e  mon  corps 

CîPar  enuie  ce  mauuois  rapport? 

®oute  la  nugt 

3e  ne  fait?  que  songer 

Comment  ie  pourrais  trouuer 

Uostre  gent  corps  ne  mg  ueult  agmer 
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(Pour  me  uonlloir  cl)cre  ïuime 

-Si  me  veuille;  esconter 

Pour  armer  sur  mon  ame 

3e  mg  réconforte  bien  assenrs 

J[j3ar  fcessns  tous  louauls  amoureux 

Ucgart)C5  regarfce?  ça 

tourne?  vos  uers  geuls 

Secoure?  t)08tre  amouren* 

Ce  quel  uest  point  au  monùe  uertueiu 

<£t  pour  ce  fconeques  tïftré  amve 

Regrette?  ces  eutneulr 

îlgant  sur  nous  telle  enuge 

Clut  ^efforcent  Ijault  et  bas 

21  efface  tous  nos  esbas 

Ç%VDus  grous  touer  nous  grous  iouer 

•JtSixt  la  uerîmre 

©n  le  mien  amg  matant 

€est  cl)  ose  s  cure 

<Bt  mon  amg  et  mon  amg 

Ce  souuenir  De  voue  mg  tue 

fl]  iftcu  amg  na  plus  que  faire 

De  venir  eu  nos  maison 

31  eu  oient  bien  ung  aultre 

JJlus  gorrier  et  plus  mugnon 

Par  afcoeuture 

€t  mon  amg  te» 

CCjelas  mou  bieu  tant  tt  meunoge 

fie  scag  que  fcoibt?  fceuenir 


£îe  la  belle  que  tant  iaptoue 

(ïtue  ne  la  tiens  a  mon  plaisir 

Sur  la  ocrîmrc 

€t  mon  amg  te» 

fICest  a  paris  la  bonne  tulle 

€lue  no?  amourettes  sont 

3e  ne  les  au  nient  perfcue 

Si  ce  uest  par  traljysou 

©u  par  enuge 

€t  mon  amjj  te. 

flittou  amp  ma  mise  en  mue 

©e  cela  il  ne  meu  cfjaxtlt 

Jflal  cljaussee  et  mal  nestue 

Cest  faiet  îmng  mesetyant  ribault 

Cest  cl)ose  seure 

€t  mon  amjj  te. 

g|j€  suis  ie  pas  bien  malljeureu* 

■JClte  suis  ie  pas  bien  fortune 

Ilauoir  este  en  ce  montJe  ne 

JPour  souffrir  mal  si  rtgoreuï 

He  guis  ie  pas  uostre  amoureu* 

Secrètement 

.faut  il  que  mon  petit  cueur  ftouloimun* 

Soit  bc  oous  traicle  nrôemeut 

filous  aue?  le  cueurcuîmrcp 

Dous  estes  plus  froide  que  mer 

ÏDe  me  tenir  en  tel  soucg 

t)eu  que  ie  uous  ueul?  bien  aymer 
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Doulej  uous  mou  cucur  entamer 

Sans  le  guartr 

Si  ma  mignonne  a  regret  fcc  maumer 

3aumcrois  aussi  crjcr  mourir  (bis) 

([21  quog  tient  il  que  ne  maymej 

Dictes  moj)  uostre  intention 

Doute?  uous  mo  petit  cueur  entamer 

<£t  le  liurer  en  ïnsrention 

JPrene?  fce  mog  compassion 

vous  fere?  bien 

3e  tus  sans  consolation 

Ma  mge  uous  le  sçaucj  bien 

f[0i  uostre  cueur 'est  obstine 

(Eonge  ie  prens  te  uous  le  bit, 

flous  mauej  longtemps  abuje 

<£t  me  aue?  fceceu  par  uos  bit? 

3a$)  cl)asse  Ses  ans  plus  fce  biï 

€t  rien  uag  pris 

Si  iaj)  mal  Met  ie  men  ïiesois 

&el  eugbe  prendre  qui  est  pris 

fX^lultre  chanson 
g%\(Dur  auoir  mis  ma  main  au  bas 
Y  Vin  peu  plus  bas  q  nest  la  fente 
IDeussiej  uous  estre  mal  contente 
Ctuanb  uous  uoy.e?  que  ie  mesbas 
flpSe  ™  mesbas  et  prens  soûlas 
2luec  ma  bame  et  ma  maîtresse 
iFaut  il  mener  sa  granb  rubesse 


|)our  auotr  mie  la  main  au  bas 

%[Jemn\c$  fout  sonnent  leurs  csbas 

JDaur  mettre  leur  Ijouneur  eu  neute 

®ont  aussitôt  que  le  ucnt  uente 

tten  parle?  plus  fce  tels  esbas 

ç**<&  mg  plains  fort  amours  mont  rne  ius 

rO^^t  wmibrcuaftje  plus  amer  qnercrius 

3e  nous  roseille  a  tous  et  si  ne  suis  pas  satge 

€Xue  fcagmer  par  amours  mite?  ce  passade 

ipe  ne  bit?  pas  qmt  ne  uons  faille  agnur 

3ttrampement  sans  nul  mal  g  penser 

On  g  fcespent  le  sien  son  or  et  sa  cljenauce 

Sonnent  on  sen  reniet  mal  ratent  îbe  sa  fcame 

fï^oe  mortel  ne  soroit  estimer  la  ijranÎJ  bouleur 

(Sine  cest  fce  par  trop  agmer  najjme?  pas  trop 

2lvme?  agme?  fce  bonne  sorte 

^Ijune  sans  estre  agme  cela  me  besconforte 

fliUa  cljere  fcame  ave?  î>e  mog  mereg 

Car  cest  par  uous  que  te  uis  eu  soucg 

ïlt nous  sonuicuncausstquema  plaisance  est  morte 
<ôt  morte  lie  soucg  car  soncg  si  est  uostre 
^2lmour  ie  suis  fcesljeritee 
^ComplatnÎJre  ne  me  sçag  a  qui 
fijelas  iag  perbu  mou  amg 
iieulette  suis  il  ma  laissée 
J[lte  suis  te  pas  bien  fortunée 
€tuaub  a  laimer  te  consentg 
%las  te  lug  ftst  bon  partu 


Dont  te  suis  mat  récompensée 
fl]  2e  iwv  auois  mnmonr  tonnée 
Mat*  par  la  mauuaiscte  fce  luu 
Cjelas  il  scu  est  ùcsatsu 
trop  rudement  il  ma  traictec 
fl]~3  lapetit  ïmne  affettee 
Oui  sans  cesse  mesïiit  îianllrnu 
ijelas  ie  suis  mis  ni  oublu 
jjarquoj)  ic  suis  a  mort  liuree 
QriHiî  souffre?  que  ie  dous  aime 
<l(5t  ne  me  tencj  la  rigueur 
De  me  frire  que  rostre  cneur 
Gouffre  pour  mou  fconlenr  certaine 
^[0i  pour  mojj  at>e?  &e  la  peine 
2av  pour  mus  moult  îie  Couleurs 
iHais  ie  les  réputé  a  tmlleur 
pensant  fcamu  estre  certaine 
<£3c  pense  maints  iours  la  sepmaiue 
3.  nostre  bruut  grâce  a  ualleur 
Dieu  uons  en  fnst  large  î)l)onneur 
(Qui  grande  iove  me  amaine 
(~%<ê  mon  triste  et  ùesplaistr 
£*Jn  nons  belle  ie  mu  complatus 
Car  uous  traicte  tout  mon  ùcsir 
Si  très  mal  que  ie  men  plains 
C5ntre  t?os  mains 
Souffre  maul*  maints 
53 ans  nul  confort 


©ont  sur  ma  fog 

Comme  apperçog 

Dons  aoe?  tort 

fl^ostrc  gracieul*  aeuetl 

2,  mon  panure  cueur  suprins 

(Elut  supporte  peine  et  fcenil 

Ce  que  pas  uauait  aprtâ 

Cas  il  est  pris 

Jpar  le  Ijault  pris 

S>amonr  argent 

pourtant  le  nom 

€t  le  surnom 

Shtug  attendant 

fl&rop  mg  greoe  la  Couleur 

SDn  mal  qui  mest  tant  amer 

Car  pour  nous  ois  eu  langueur 

€t  ï>u  tant  est  pour  nous  agmer 

Cas  estimer 

2lm$)  nommer 

tte  oeutlle?  pas 

{Pourtant  ie  bit? 

CXue  ie  poursuis 

£e  mien  trépas 

41  Sans  auoir  oers  nous  meffatt 

Porter  ie  ue  botbt?  tel  soueg 

jjrenej  bouc  garî»e  a  mou  fait 

£ans  mg  vouloir  ainsi  Ijagi 

Cueur  enbureg 
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6ans  nul  mcrcy 

iîlais  par  pittc 

UcuUliq  choisir 

(L:n  tout  plaisir 

iîlon  anujtte 

flYCas  qnanî)  ie  serog  Irespasse 

Dictes  alentour  î>u  cercueil 

flXHeqiricscant  in  pace 

Pour  lamant  qui  est  mort  fce  fcenil 

De  larmes  et  fce  beuil 

iraictes  cercueil 

JJnis  soit  escript 

Si  gist  le  corps 

21  u  renï  fccs  morts 

©amours  prescrit 


f[€p  finissent  plusieurs  belles 
chansons  nouuelles 


NOTES 


Les  recueils  du  genre  de  celui  que  nous  publions,  sont 
^emplis  de  fautes;  les  unes  viennent  du  peu  d'habileté 
des  poètes,  des  hiatus  ou  consonnances  et  de  l'ortho- 
graphe usités  à  l'époque  de  la  publication  ,  qui  nous 
paraissent  choquants  aujourd'hui;  d'autres  viennent  de 
la  copie  employée  qui  souvent  était  tronquée  ;  ainsi  l'on 
trouve  des  couplets  d'un  nombre  de  vers  différents  dans 
la  même  pièce,  et  qui  ne  pourraient  être  chantés  sur  le 
même  air;  d'autres  fautes  viennent,  probablement  de 
l'impression  ;  comme  on  en  trouve  même  aujourd'hui 
beaucoup  dans  les  recueils  de  chansons  qui  courent  les 
rues.  Si  l'on  ajoute  qu'il  n'y  a  ni  points,  ni  virgules,  ni 
accents,  on  doit  s'attendre  à  un  texte  très-fautif;  fallait-il" 
essayer  de  le  corriger?  Nous  ne  l'avons  pas  pensé,  nous 
donnons  la  réimpression  du  texte  tel  que  nous  l'avons  eu 
sous  les  yeux,  sauf  les  différences  inhérentes  aux  carac- 
tères que  nous  sommes  obligés  d'employer,  nous  renvo- 
yons aux  notes  pour  éclaircir  ou  expliquer  ce  qui  aura 
besoin  de  l'être. 

Comme  ce  petit  volume  n'a  pas  de  pagination,  nous 
citerons  les  signatures  du  bas  des  paçes. 

c 
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Aij.  Table  :  11  y  manque  l'indication  de  la  chanson  :  nous 
irons  iouer  sur  la  verdure,  qui  se  trouve  dans 
le  texte.  Bij  verso. 

Le  Recueil  F.  La  fleur  des  chansons ,  contient  une 
erreur  de  titre  et  de  table  bien  plus  grande  :  Chansons 
au  nombre  de  Cent  et  dix,  la  table  n'en  contient  que 
cinquante-sept ,  avec  la  mention  ,  à  la  fin  :  et  plusieurs 
autres  chansons  nouvelles;  mais,  en  réalité,  le  texte  ne 
contient  que  quarante-sept  des  chansons  portées  dans  la 
table,  plus  une  qui  ne  s'y  trouve  pas.  Cette  réimpression 
a  été  faite  sur  une  édition  déjà  bien  fautive,  car,  si  on 
avait  eu  entre  les  mains  un  exemplaire  seulement  tronqué, 
la  table  correspondrait  au  moins  au  titre.  Si  l'on  dé- 
couvre plus  tard  l'édition  originale,  ce  sera  un  ouvrage 
a  réimprimer. 

Aij.  verso,  ligne  1.  Sus,  etc.,  formule  qui  tient  lieu  de 
celle  que  nous  employons  aujourd'hui  :  sur  l'air 
de  : 
Ibid.  ligne  28.  Seraigne,  pour  syrene. 
Aiij.  verso,  ligue  2.  Duyt ,  habile. 
Ibid.  ligne  4.  Chanson  en  patois-savoisien,  la  galanterie 
s'y  sent  du  terroir;  le  premier  couplet  est  de 
quatre  vers,  le  second  de  six,  le  troisième  de 
cinq,  le  quatrième  de  six  et  le  dernier  de  quatre. 
Cette  pièce  se  trouve  aussi  d'une  manière  iden- 
tique dans  la  Fleur  des  chansons,  F.  fiiij.  verso. 
Ibid.  ligne  19.  Rataconnatz,  pour  rapiécetés.  Le  mot  est 
encore  usité  dans  le  pays. 
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Ibid.  ligne  26.  Taffetas,  nous  ne  pensons  pas  qu'il  puisse 
s'agir  ici  de  l'étoffe  qui  porte  aujourd'hui  ce  nom, 
cette  générosité  jurerait  avec  celle  dont  il  est 
question  dans  les  autres  couplets ,  mais  d'une 
grosse  étoffe  dont  on  faisait  les  coussins  de  bourre 
qui  garnissaient  intérieurement  les  armures. 

B.  ligne  4.  Le  roy  s'en  va  delà  les  monts,  cette  chanson 
qui  a  rapport  à  la  campagne  que  François  I  fit 
pour  la  conquête  du  Milanais,  en  1525,  aide  à 
fixer  l'époque  où  ce  recueil  a  pu  être  imprimé, 
au  plus  tôt. 

Ibid.  ligne  12.  tc.9  pour  et  cœtera. 

Ibid.  ligne  26.  le  me  repens  de  vous  avoir  aimée;  cette 
chanson  se  trouve  aussi  dans  la  Fleur  des  chan- 
sons Y .  Eiij,  verso,  mais  en  six  couplets;  le  pre- 
mier et  le  quatrième  seuls  de  ceux-ci  s'y  trouvent, 
tout  le  reste  est  différent,  et  les  couplets  deux  et 
trois  que  nous  donnons  ne  s'y  trouvent  pas. 

B.  verso,  ligne  14.  Après  chacun  des  couplets  de  cette 
chanson,  il  y  a  une  syllabe  a,  my,  leal ,  ceci  se 
comprend  encore;  mais  je  ne  puis  donner  de  sens 
au  mot  comment  qui  est  le  dernier. 

Bi.  ligne  5.  Ce  vers  paraît  avoir  deux  syllabes  de  trop, 
peut-être  y  avait-il  d'abord  :  comme  loiseau  que 
dans  cage  on  détient, 

Ibid.  ligne  12.  Chanson  :  de  bien  aijmer  ie  le  iure,  etc.  ; 
se  trouve  dans  la  Fleur  des  chansons ,  F.  Eiiij 
avec  quelques  variantes  : 

Ci 


2mccoup  vers  1 .     si,  au  lieu  de  et  la,,. 

3me  —     3.     que  destrc  ribaude  mariée,  au  lie» du 

vers  qui  existe. 
Les  deux  autres  couplets  manquent,  mais  il  s'en  trouve 
un  qui  n'est  pas  ici. 

On  trouve,  dans  un  recueil  E,  cette  même  chanson  avec 
d'autres  variantes,  que  voici  : 
1er  coup,  vers  1.     pour,  au  lieu  de  de. 

—     4.     si  ne  te  veoys,  au  lieu  de  de  le  voir... 

2«ne  —     —     1.     si,  pour  et. 

2.     sur  moy  est,  pour  et  sur  moy. 

—  —     4.     qua,  pour  que  a 

3me  —     2.     moutons,  pour  brebis. 

__     3.     questre  grande  chancelliere^ouv  que 

destre  régente  ou  chancelliere. 
4^  _     —     2.     et  fortune  veult  que,  pour  tune  quiers 
fors  que. 

—     3.     secours,  pour  sequeure. 

__     —     4,    par  amour,  pour  pour  lamour. 
5n:e   _     —     |,     oublie ,  pour  oublyc. 

—  —    2.     oublyer  ne  le  seraye,  pour  oublyer  te 

ne  vous  puis. 
4  à  5.     ew  grand  melancholie 

mon  cœur  vist  sans  avoir  ioye, 

au  lieu  de 
car  de  longtemps  vous  ay  choisie 
pour  ma  maîtresse  et  mon  amye. 
Enfin,  on  trouve  de  plus  deux  autres  couplets. 
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Bj.  verso,  ligne  5.  Cette  chanson  est  une  de  celles  où  le 
dérangement  des  vers  a  rendu  les  couplets  les 
plus  irréguliers  ;  on  peut  rétablir  facilement  les 
2e,  3e,  4e  et  6e,  mais  le  5e,  dont  il  ne  reste  que 
trois  vers ,  ne  pourrait  l'être  qu'avec  un  autre 
texte. 

1er   coup.     Bon. 

2me    —       Elle  s'en  va  tous  les  matins, 
Aux  Augustins, 
Chez  un  moyne  qui  la  guette  ; 
Et  delà  elle  s'en  va, 

Vray  Dieu  hélas, 
A  Saint-Jacques  chez  un  prêtre  ; 
Tourlourette  et  Lyronfa. 

3me     —       Elle  a  trouvé  ses  amis, 

Qui  lui  ont  promis 
Une  cotte  violette , 
Mais  elle  ne  la  pas  encor 

Par  saint  Mort 
Toutes  fois  qu'elle  la  souhaite; 
Tourlourette  et  Lyronfa. 

4me     —       Nest-il  pas  bien  malostru, 
Ce  goguelu, 
Il  cuidoit  qu'elle  fust  secrette 
Mais  l'on  congnoist  bien  son  cas, 

Vray  Dieu  hélas, 
Elle  a  couru  l'esguillette; 
Tourlourette  et  Lvronfa. 

«ii 
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Sme     —       <//  en  manque  la  moi1 
6»«     —       Voulez-vous  ouïr  et  seavoir 
Pour  tout  vray, 
Qui  la  chansonnette  a  faicte. 
Sont  estre  trois  compagnons 

De  renom, 
Qui  ont  ioué  leur  iaquette; 
Tourlourette  et  Lyronfa. 
Ibid.  ligne  10.   Pouquettes ,  petites   poches,  on  peut 
gagner  beaucoup  de  choses  au  jeu  que  jouoit 
frère  Gaultier,  mais  il  n'est  pas  bien  nécessaire 
de  chercher  à  déterminer  ici ,  chirurgicalement, 
ce  que  ce  pouvait  être, 
ligne  25.  Goguelu,  farceur. 
Bij.  ligne  8.  Dame  Vet<us,  etc.  Encore  une  chanson  dont 
les  vers  et  les  couplets  sont  irréguliers,  sans  qu'il 
paraisse  facile  de   les  rétablir  dans  leur  état 
primitif. 
Ibid.  verso,  ligne  24.  Gorrier,  généreux,  maguifique, 

plutôt  coquet. 
Biij.  ligne  11.  Ma  mise  en  mue,  m'a  dépouillé  de  tout; 
par  comparaison  avec  les  oiseaux  qui  perdent 
toutes  leurs  plumes  à  la  mue. 
Ibid.  ligne  17.  Ne  suis-ie  pas  bien  malheureux  ;  Elle 
ne  se  trouve  pas  dans  la  Fleur  des  chansons, 
quoiqu'elle  soit  indiquée  à  la  table. 
Biij.  verso,  ligne  22.  Pour  avoir  mis  ma  main  au  bas; 
se  trouve  aussi  dans  la  Fleur  des  chansons.  F.  h . 
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C.  ligne  6.  le  my  plains  fort  etc.  Voir  La  fleur  des 
chansons.  F.  f. 

Ibid.  ligne  8.  Il  y  a  dans  l'original  une  abréviation  en 
tête  du  mot  conseille  dont  nous  n'avons  pu 
retrouver  l'équivalent. 

Ibid.  ligne  12.  Chevan ce,  biens. 

Ibid.  ligne  20.  Ut,  faute  d'impression,  pour  Et. 

C.  verso,  ligne  10.  Amij  souffrez  que  ie  vous  aime;  on 
trouve  aussi  cette  chanson  dans  un  autre  recueil 
du  temps ,  D  -,  elle  manque  dans  La  fleur  des 
chansons,  quoiqu'elle  soit  à  la  table. 

Ibid.  ligne  21.  De  mon  triste  déplaisir",  etc.  Le  recueil  E. 
contient  aussi  cette  chanson  avec  quelques  chan- 
gements. 

3,ne  coup,  vers  1.     troup,  pour  trop, 

—  —    2.     tout  mest ,  pour  mest  tout, 

4me    __     —     3>    prenez  garde  de  mon  jaict,   pour 
prenez  donc  garde  à  mon  faic. 

—  —     4.     trahir,  pour  hayr. 

—  —     9.     ton,  pour  tout. 

5me  —     —     3.     requiescant,  pour  requiescat. 

—  —    4.    et  deuil,  pour  et  de  deuil. 

—  —     9.     reux7  pour  rend. 

Elle  se  trouve  aussi  dans  La  fleur  des  chansons  ; 
F.  Griij ,  avec  les  variantes  suivantes  : 

2me  coup,  vers  2.    surprins,ipo\ir  inprins. 
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3mc    — 

— 

1. 

grief ve,  pour  grève. 

— 

— 

3. 

ie  vis,  pour  vis. 

— 

— 

4. 

pour  bien,  au  lieu  de  est  parti. 

4*<    _ 

— 

3. 

effaict,  pour  fait. 

— 

— 

A. 

me  pour  my. 

— 



9. 

ton,  pour  tout. 

r  m  e    

— 

6. 

recueil ,  pour  cercueil. 

Il  aurait  été  bien  intéressant  de  pouvoir  donner  les  airs 
cités,  ou  ceux  qui  ont  été  faits  pour  les  paroles  mêmes  ; 
mais  jusqu'à  présent  nous  n'avons  rien  pu  trouver,  ni 
pour  ce  recueil,  ni  pour  ceux  de  la  même  époque.  J'ignore 
si  plus  plus  tard  nous  serons  plus  heureux  ;  mais  nous 
savons  qu'entre  les  airs  que  nous  donnent  les  manuscrits 
des  troubadours  et  ceux  des  chansons  qui  datent  du  com- 
mencement de  l'imprimerie,  il  existe  une  lacune  de  près 
de  deux  cents  ans  qui  n'a  pas  encore  été  comblée;  ce  n'est 
pas  une  raison  pour  négliger  cette  recherche,  qui,  avec 
de  la  persévérance ,  peut,  partiellement  du  moins ,  être 
couronnée  de  succès. 

A.  P. 


